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Pompiers en sauvetage 

 

À la caserne, tous les pompiers sont couchés, profondément  

endormis (10 sec.). On entend seulement leur respiration régulière (10 sec.).  

Puis, le bruit d’un réveille-matin les tire tous du sommeil : bip bip bip bip.  

Les pompiers baillent (2 sec.), secouent leurs jambes (2 sec.), s’étirent les bras  

vers le ciel (2 sec.), font des rotations avec leur cou vers la droite, puis vers la gauche       

(5 sec.) et finissent par se lever. C’est une nouvelle journée qui commence! 

 

Les pompiers marchent d’un bon pas vers la cafétéria pour aller déjeuner (5 sec.) Soudain, 

ils sursautent (2 sec.). Une 2e alarme se fait entendre. : HIN HIN HIN HIN…  Cette fois, 

il s’agit de l’alarme d’incendie, elle les prévient qu’ils doivent répondre à un appel 

d’urgence. Le déjeuner attendra!  

 

Vite, ils se dirigent en joggant vers le garage pour aller chercher les 

équipements (5 sec.) Un à la suite de l’autre, ils s’agrippent au poteau 

de métal et se laissent glisser jusqu’au 1er étage (2 sec.). Puis, ils 

mettent les pieds dans leurs immenses bottes (2 sec.), remontent leur 

pantalon jusqu’à la taille et les bretelles sur leurs épaules (2 sec.). Ils 

mettent leur manteau qui est très très lourd, enfilent les gants épais 

et ajustent le casque sur leur tête (5 sec.). Enfin, ils montent à 

l’intérieur du camion et claquent la portière (5 sec.), prêts à partir 

vers le lieu de l’incendie. 

 

Le pompier qui conduit tourne le volant et active le bouton de la sirène (5 sec.) Il regarde 

au loin et aperçoit un nuage de fumée grise (5 sec.). Pas de doute possible, ils arrivent 

bientôt au bon endroit… Le camion s’arrête et les pompiers sautent pour descendre (2 sec.). 

Ils mettent leur bonbonne d’oxygène dans leur dos et pressent le masque sur leur visage 

afin de bien respirer (5 sec.). 

 

Par chance, tous les habitants sont sortis de l’immeuble en feu et attendent sur le trottoir 

d’en face, mais… 

- Mon petit chien est resté pris à l’intérieur ! sanglote une femme en reprenant son 

souffle. Et sa voisine ajoute :  

- Au 3e étage… Par là! dit-elle en pointant du doigt une fenêtre. 
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Aussitôt, un pompier monte dans la grande échelle, et franchit un barreau après l’autre (10 

sec.). Il arrive à une fenêtre et donne des petits coups avec sa hache pour casser la vitre (5 

sec.). En enjambant le rebord, il entre à l’intérieur (2 sec.). Il rampe sous l’épaisse fumée 

(10 sec.) et observe la pièce à travers son masque. Il fait très chaud mais il continue 

d’avancer. Soudain, il aperçoit un mouvement… le chien apeuré tremble comme une 

feuille sous le lit. Le courageux pompier se porte immédiatement à son secours. 

 

 

 

 

Pendant ce temps, on déroule le long boyau d’arrosage (5 sec.) et le connecte à la borne 

fontaine la plus proche. Toute l’équipe asperge le bâtiment avec les boyaux et les flammes 

diminuent d’intensité. Au bout de quelques minutes, le feu est maîtrisé. Ouf! C’est un grand 

soulagement. 

 

Le pompier redescend l’échelle (10 sec). Dans le creux de son coude, 

il tient le petit chien tout recroquevillé. La dame accourt vers  

lui et remercie le pompier d’avoir sauvé son chien des flammes. 

 

Les autres pompiers replient l’échelle, roulent les boyaux et rangent  

leur équipement (10 sec.) Tout le monde est en sécurité : mission accomplie!  

 

Ils retournent s’asseoir confortablement dans le camion rouge et reprennent 

tranquillement leur souffle (10 sec.). Ils reprennent la route en direction de la caserne 

pour aller déjeuner…  

 

…avant qu’une nouvelle alarme retentisse dans leurs oreilles! 

 

 


